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Une simple jeune fille
L’histoire de Marie et d’Élisabeth, enceintes

Zacharie et sa femme Élisabeth n’avaient pas d’enfant et ils avaient depuis long-
temps abandonné tout espoir d’en avoir. Si telle était la volonté de Dieu pour eux, 
ils étaient prêts à l’accepter.

Un jour, Zacharie entra dans le Temple pour accomplir son service de prêtre, 
quand soudain il s’arrêta net. Immobile, il regarda ce qui paraissait être un ange 
debout à côté de l’autel. Il tremblait de frayeur, mais l’ange le rassura.

« N’aie pas peur, Zacharie, lui dit l’ange Gabriel. Je suis venu t’annoncer une 
bonne nouvelle. »

Le prêtre le fixa essayant de comprendre ce 
qui lui arrivait.

« Ta femme Élisabeth te donnera un 
fils qui ne sera pas un garçon comme les 
autres, poursuivit-il. Tu l’appelleras 
Jean. Sache qu’il préparera le chemin 
pour le Fils de Dieu. »

Zacharie ne pouvait pas le croire.
« Je ne suis qu’un vieillard, répon-

dit-il. Je ne vois pas comment cela 
pourrait m’arriver. »

Puisqu’il doutait du message de 
l’ange, Dieu lui ôta la voix et Gabriel lui 
annonça qu’il ne parlerait plus pendant 
quelque temps. Les personnes qui priaient 
devant l’entrée du Temple se demandaient 
ce qui retenait le prêtre. Ils se faisaient du souci pour lui. Lorsqu’il sortit enfin, il 
semblait effrayé et montra sa bouche pour leur faire comprendre qu’il ne pouvait 
pas parler.

Ils étaient certains qu’il avait vu une apparition à l’intérieur.
Comme l’ange l’avait prédit, Élisabeth tomba enceinte. Elle remercia Dieu de lui 

avoir accordé un bébé. Elle ne se doutait pas que l’ange qui avait visité son mari, 
annoncerait un message à sa cousine Marie et que leurs vies seraient intimement 
liées d’une manière incroyable.

Marie était une jeune fille fiancée à un charpentier du nom de Joseph. Elle n’avait 
rien d’extraordinaire, elle n’était pas riche ou puissante, elle ne venait même pas 
d’une ville renommée.

Elle était une simple jeune fille.
Cependant Dieu l’avait choisie pour mettre au monde la personne la plus impor-

tante qui ait jamais vécu.
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Gabriel se rendit chez Marie dans la ville de Nazareth pour lui annoncer ce qui 
devait arriver. Aussitôt qu’elle le vit, elle fut troublée tout comme Zacharie l’avait 
été. L’ange la rassura et lui expliqua que Dieu l’avait choisie pour jouer un rôle très 
spécial.

Les mains de Marie tremblaient un peu en l’écoutant.
« Tu auras un fils et son nom sera Jésus, lui dit-il. Il sera le Fils de Dieu, celui qui 

avait été promis depuis longtemps. Son Royaume n’aura pas de fin. »
Elle était ébahie et confuse à l’idée d’avoir un bébé sans même être mariée.

« Comment ? » murmura-t-elle en essayant de comprendre.
« Cela te semble impossible, mais pour Dieu tout est possible, affirma Gabriel. Et 

ta cousine Élisabeth, celle qui n’a jamais eu d’enfant ? Eh bien, elle est enceinte. »
Marie ne savait pas comment Dieu allait accomplir tout cela, mais contrairement 

à Zacharie, elle crut qu’il pouvait réaliser ce qu’il avait promis. Elle se prosterna les 
larmes aux yeux.

« Je suis la servante du Seigneur ; que tout ce que tu m’as dit s’accomplisse pour 
moi », répondit-elle et l’ange la quitta.

Marie se dépêcha de rassembler ses affaires et partit pour la région montagneuse 
de Judée pour voir Élisabeth. Elle voyagea plusieurs jours et aussitôt qu’elle péné-
tra dans la maison de sa cousine, elle l’appela.

Au moment même, le bébé d’Élisabeth fit un bond. Elle sut immédiatement qu’un 
événement incroyable se préparait.

Elle regarda Marie, frappée par ce que Dieu venait de lui révéler.
« Ton bébé, s’exclama Élisabeth toute joyeuse. Je sais qui il est ! » Son visage pâlit 

en réalisant combien elle était proche de la sainteté de Dieu lui-même.
« Qu’ai-je fait pour mériter ta visite, toi qui as été 

choisie pour devenir la mère de notre Seigneur ? » lui 
fit-elle.

« Élisabeth, je ne suis qu’une simple jeune 
fille. Je n’ai rien de particulier, répondit Marie. 
Cependant Dieu m’a demandé de lui obéir et 
j’ai accepté. » Elle remercia Dieu pour tous 
les merveilleux prodiges qu’il avait accomplis 
jusqu’alors et, tandis que son bébé remuait 
dans son ventre, elle le loua pour tout ce qu’il 
allait encore faire.
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Lui
Dieu est parfait, ce qui signifie qu’il n’y a rien de faux en lui, il ne commet pas d’erreurs et 

tout ce qui constitue sa personne est juste. En tant qu’humains, nous ne pouvons pas être par-
faits, mais notre but est de toujours chercher à ressembler à Dieu autant que possible.

Moi
En tant qu’enfants de Dieu, nous voulons être utilisés par lui de la meilleure manière qui 

soit. Il ne choisira pas toujours le chemin le plus facile ou celui qui nous semble préférable, mais 
puisque nous l’aimons et lui faisons confiance, nous lui remettrons les commandes de notre vie. 
En d’autres mots, nous lui sommes soumis, ce qui veut dire que nous nous préoccupons davan-
tage de faire sa volonté que la nôtre.

Elle
Seigneur, aide _________________________ à t’être soumise (1 Pierre 5.6), à toujours 

rechercher ta volonté plutôt que la sienne. Lorsque tu lui demandes de te remettre sa vie, quelles 
que soient les circonstances, qu’elle soit un instrument entre tes mains pour accomplir tes pro-
jets. En grandissant spirituellement, enracine-la dans ta Parole et dans l’étude de tes attributs 
et de ta vérité afin qu’elle soit chaque jour plus comme toi.

Téléïos est le terme grec pour « parfait ».
Le verset à mémoriser pour cette histoire est Luc 1.37 :  

« Car rien n’est impossible à Dieu. »

Marie resta avec Élisabeth pendant 
trois mois et finalement rentra chez 
elle à l’approche de la naissance 
de Jésus.

Le moment arriva pour 
Élisabeth de mettre au 
monde son enfant et lors-
qu’elle accoucha, elle dit à 
ses amis et à sa famille que 
son nom serait Jean. Tout 
son entourage pensait qu’il 
devrait porter le nom de 
Zacharie, son père. Puisqu’il 
ne pouvait parler, ils lui ten-
dirent une tablette et lui deman-
dèrent quel nom il voulait donner à 
son fils.

Il écrivit soigneusement : « Son nom est Jean », en se rappelant des paroles pronon-
cées par l’ange quelques mois auparavant. Aussitôt qu’il eut terminé, Dieu lui permit 
de parler de nouveau et Zacharie entonna les louanges du Seigneur tandis que tous 
s’émerveillaient.

« Mon fils ouvrira la voie pour Celui… dit-il, profondément ému, Celui qui ouvrira 
la voie pour nous tous ! »

Zacharie regarda son enfant nouveau-né dormant dans les bras de sa mère.
« Enfin le temps est venu, murmura-t-il en balayant la foule du regard. Le Sauveur 

est venu et la lumière de sa vie inondera à jamais nos ténèbres. »
Ils le voyaient dans ses yeux, c’était bien vrai. Le péché qui les avait poursuivis depuis 

l’Éden jusqu’à aujourd’hui, serait enfin vaincu par un enfant, Jésus. Dieu dans sa grâce 
leur envoyait un Sauveur.

– tiré de Luc 1


